
ÊTRE JEUNE SANS ABRI À PARIS EN 2019
Nombreux sont les rapports institutionnels et associatifs qui soulignent 
l’augmentation de la pauvreté en France. L’Observatoire des inégalités, le 
Défenseur des droits, le Secours catholique, le Secours populaire, les Restos du 
coeur… et bien d’autres encore. Tous mettent en exergue la situation singulière 
et inacceptable des jeunes adultes. 

À Corot Entraide, nous vivons et partageons cette réalité en agissant depuis 1973 
auprès des jeunes de 18 à 25 ans. En 2019, les chiffres révèlent qu’un jeune 
sur cinq vit sous le seuil de pauvreté, une personne SDF sur quatre a moins 
de 30 ans. 

Afin de sortir de l’isolement et lutter contre l’exclusion des personnes vulnérables, 
l’État et les associations confirment leur volonté de prendre à bras le corps ce fléau 
en mettant en œuvre, depuis 2018, la stratégie nationale de lutte contre la 
pauvreté, et en tenant les 12 et 13 septembre derniers, la première Conférence 
nationale des acteurs de la stratégie de prévention et de lutte contre la pauvreté.

Nombreuses sont les mesures annoncées : lutte contre les inégalités de naissance, 
obligation de formation jusqu’à 18 ans, aide à la complémentaire santé, création 
d’un service public de l’insertion…

Nombreuses aussi sont les actions de l’Association, qui s’inscrivent pleinement 
dans ce besoin impératif de changement pour rompre avec les inégalités qui 
frappent particulièrement les jeunes, trop éloignés du marché de l’emploi. 
Nombreux sont ces jeunes femmes et hommes, âgés entre 18 et 25 ans, à 
être mis à l’abri au sein du centre Corot et du centre Gutenberg, en moyenne 
220 par an. 

Qui sont ces jeunes que nous accueillons ? Comment viennent-ils ? Comment 
mieux comprendre leur parcours ? Je vous invite à découvrir quelques éléments 
éclairants dans le dossier que nous leur consacrons.

Je vous invite à nous soutenir par tous les moyens : en rejoignant les équipes des 
bénévoles, en nous soutenant financièrement, en renforçant nos partenariats. 
C’est en nous mobilisant, qu’ensemble, nous ferons reculer l’exclusion.

Merci pour votre générosité,

 Christine Heintz, présidente

Vendredi 29 et samedi  
30 novembre, collecte nationale  
de la Banque Alimentaire.  
Retrouvez-nous au Carrefour Auteuil ;  
les Amis de l’Entraide seront dans  
8 supermarchés du quartier. 
Pour nous aider, appelez le  
01 45 24 54 46.

Dimanche 8 décembre à 15h30 
Eglise N.D. d’Auteuil.  
Concert exceptionnel du Chœur de Paris 
au profit de Corot Entraide. 
Entrée et participation libres. 
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D’où suis-je ?
Je suis de mon enfance.
Je suis de mon enfance 
comme d’un pays.
Antoine de St Exupéry
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QUI SONT LES JEUNES  
ACCUEILLIS AU CENTRE COROT ? 

Livrés à eux-mêmes trop tôt, les jeunes adressés à Corot sont le plus 
souvent en perte de repère. Leur statut récent de jeunes majeurs, les 
projette soudainement face à des responsabilités d’adulte sans être 
pour autant, suffisamment armés pour gérer une vie autonome.

Rencontre avec Danielle Popovic, responsable de l’Accueil  
des jeunes au centre Corot et son équipe.

Comment les jeunes 
accueillis se sont-ils 
trouvés sans abri ?
Très tôt leur parcours a été marqué par de 
nombreuses ruptures : familiales, sociales, 
économiques, culturelles… Pour certains, 
c’est une histoire marquée par de la 
maltraitance infantile, de la violence au sein 
de la famille, des défaillances parentales, 
des problèmes de santé ou d’addiction dans 
la famille ou encore, le chômage, le décès 
des parents… Malgré les différentes 
mesures de protections tentées par l’Aide 
Sociale à l’Enfance (ASE), certains ont été 
dans l’impossibilité de s’en saisir ou de s’en 
sortir. Le lien familial a été très dégradé et le 
contact a fini par être rompu. 

 Depuis tout petit, l’ASE* s’est occupé 
de moi. Ma mère était trop en difficulté 
psychiatrique. Adolescent, j’ai fait beaucoup 
de bêtises et j’ai été violent. L’ASE m’avait 
mis en garde, ils n’avaient pas l’intention 
de me proposer un « contrat de jeune 
majeur » ; j’étais loin de m’imaginer que 
l’ASE arrêterait, je n’ai pas compris, je me 
suis retrouvé seul.  Paolo, 18 ans.

Chacun arrive à Corot avec 
une histoire différente…
D’autres ont souffert d’un système scolaire 
inadapté, ont un faible niveau et sont sans 
formation. D’autres, relatent leur chute dans 
la délinquance ; très tôt, ils ont été placés 
sous main de justice. Pour d’autres enfin, il 
s’agira d’un récit migratoire douloureux et 
de ses conséquences : des jeunes victimes 
de réseaux mafieux (passeurs, travail forcé, 
prostitution). 
Ces états de faits vécus, insécurisants et 
fragilisants, les ont conduit à une 
situation d’urgence sociale… Ils entrent 
alors dans un parcours d’errance, alternant 
des solutions temporaires de logement, des 
couchages ponctuels chez des proches, des 
hébergements d’urgence, et bien trop 
souvent, la rue.

Dans quel état  
arrivent-ils à Corot ?
Lorsqu’ils nous sont adressés par le SIAO*, 
les jeunes arrivent souvent à bout, très 
écorchés psychologiquement, exténués par 
le manque de sommeil, l’absence d’hygiène 
et la malnutrition. Au quotidien, ils ont été 
confrontés aux difficultés de trouver les 
moyens de se nourrir, se laver, avoir des 
vêtements propres.

 Je dors en moyenne 4 à 5 heures  
par nuit dans la rue et jamais plus pour 
éviter de me faire agresser. J’arrive à trouver 
une place dans les gares, souvent dans  
un train.  Cyril, à son arrivée à Corot.

Comment ont-ils subvenu 
à leurs besoins ? 
Les jeunes que nous recevons sont en 
majorité sans revenu et sans qualification. 
Néanmoins, ils ont tous connu une 
expérience professionnelle. Ils ont parfois 
exercé plusieurs petits emplois, en intérim 
(bâtiment, déménagement, restauration, 
garde d’enfants). Nombreux sont ceux qui 
survivent grâce à de petits emplois non 
déclarés…

  Je n’ai pas de famille, il faut bien que 
je me débrouille. Je me lève à 5h du matin 
pour garder des enfants en grande 
banlieue. En fin de journée, je rentre à 
Paris. Je travaille dans un restaurant, je fais 
tout : la cuisine, le service, la vaisselle. Je 
finis très tard. Il m’arrive de dormir sur place 
car je n’ai plus de transport pour rentrer. 
Avec ces deux emplois, je gagne 800 euros 
par mois.   Fanta.

De plus en plus touchés par la précarité, on 
qualifie ces jeunes de « vulnérables », mais il 
faut avoir un mental de fer pour trouver des 
stratégies, survivre à ces épreuves et à 
l’isolement… Pouvoir accepter de l’aide, 
faire de nouveau confiance pour trouver des 
repères et s’engager dans une vie pleine de 
défis et de démarches à réaliser. C’est le 
chemin d’accompagnement que nous 
leur proposons à Corot, dans le respect 
des besoins et du rythme de chacun. 

*ASE : Aide Sociale à l’Enfance 
*SIAO :  Service Intégré d’Accueil et d’Orientation  

(géré par le Samu Social)
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LE K’FÉ COROT : WAOWW ! 
Ouvert à tous, tous 
les vendredis matin 
depuis mi-mars, le K’fé 
Corot ne désemplit 
pas. Il a été inauguré 
officiellement le 
vendredi 4 octobre. 
L’occasion de célébrer 
cette initiative voulue 
et mise en œuvre par 
les personnes accueillies et les bénévoles, réunis dans le Comité 
des Familles : « Nous avions l’envie de créer un lieu ouvert à tous 
où il fait bon se rencontrer ». « C’est un lieu simple où chacun peut 
venir passer un moment agréable autour d’un café, d’une tasse 
de thé, d’un jus de fruits fraîchement pressés et de pâtisseries 
faites maison ». Chacun y est le bienvenu et sera chaleureusement 
accueilli par les bénévoles. 
Et si vous veniez vous aussi au K’Fé Corot un vendredi entre 9h 
et 12h ?

CÔTÉ VESTIAIRE
Faire don de vos vêtements à Corot, c’est 
donner 2 fois : pour vêtir dignement les 
3  000 personnes qui nous sont adressées 
chaque année mais aussi, pour permettre 
à d’autres personnes d’accéder à l’emploi. 
En effet, depuis un an, c’est l’entreprise 
d’insertion Bis Boutique Solidaire (www.
bisboutiquesolidaire.fr) qui en réalise le tri et 
nous réapprovisionne. Vous pouvez déposer 
vêtements, chaussures et accessoires tous les 
jours, aux heures d’ouverture.

LE CHŒUR DE PARIS POUR COROT !
« Cet ensemble a du muscle, du nerf, 
mais également une sensibilité et un 
esprit de corps capables de réveiller 
l’âme qui dort dans la partition ». (M. 
Boech – Les Baroquiades). Dimanche 
8 décembre à 15h30, à l’église 
ND d’Auteuil, les 50 choristes du 
Chœur de Paris interpréteront les 
plus beaux Magnificat et Ave Maria 
au profit de Corot. Gardez la date et 
parlez-en autour de vous ! Entrée et 
participation libres.

EN BREF, 
L’ACTUALITÉ  
DE L’ASSOCIATION
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DIMANCHE 8 DÉCEMBRE 2019 À 15H30
ÉGLISE NOTRE-DAME D’AUTEUIL - PARIS XVI

 (M° EGLISE D’AUTEUIL / MIRABEAU / MICHEL ANGE AUTEUIL)

DIRECTION : TILL ALY
SOPRANOS : KRISTINA VAHRENKAMP, ALEXANDRA GOUTON

ORGUE : SYLVAIN MATHAUT

AVE MARIA & MAGNIFICAT
Monterverdi, Mozart, Vivaldi, Verdi, Grieg, Arvo Pärt, J.S. Bach.

Entrée et participation libres.
Reçu fiscal pour les dons remis par chèque
Plus d’informations : www.corot-entraide.org
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AU PROFIT DE COROT ENTRAIDE

L’ACCUEIL DES JEUNES  
AU CENTRE COROT 
UN ACCOMPAGNEMENT SPÉCIFIQUE 

• UNE ÉQUIPE DÉDIÉE : 
 -  5 salariés : 1 responsable,  

3 éducatrices spécialisées,  
1 psychologue-clinicienne,

 -  35 bénévoles, formés à l’écoute en juste proximité.

•  HÉBERGEMENT : en chambres d’hôtels sociaux et en 
chambres de service

•  DES ENTRETIENS HEBDOMADAIRES, 
DES ANIMATIONS ET DES ATELIERS

•  UN RYTHME ADAPTÉ : 
 -  Une phase de mise à l’abri : dans un espace de vie 

rassurant pour se poser et retrouver son intimité.
 -  Une phase de découverte et d’adaptation : pour 

réaliser un diagnostic de la situation, travailler sur 
l’estime de soi et le soin.

 -  Une phase d’accompagnement vers un projet 
personnalisé : pour orienter vers la formation, 
l’emploi, la sortie vers le logement en impliquant 
davantage le jeune dans la vie associative et en lui 
proposant des ateliers en lien avec son projet. 

•  NOTRE ACTION : 
 -  166 jeunes hébergés en 2018
 -  Durée moyenne de séjour : 7 mois
 -  83% sont sortis avec une solution d’hébergement 

adaptée
 -  60% en emploi ou en formation

Nous recherchons des financements  
pour soutenir les parcours 

d’accompagnement des jeunes,  
des chambres de service à louer (XVIe).



Toute l’actualité 
de l’association sur 
www.corot-entraide.org
Centre Corot Entraide d’Auteuil
4, rue Corot - 75016 Paris 
Tél. : 01 45 24 54 46 
Fax : 01 45 20 28 30 
E-mail : contact@corot-entraide.org 
Communication : Odile Hoenn

Heures d’ouverture : 
Du lundi au jeudi : 
9 h 30 - 12 h 30 / 14 h 30 - 18 h 00 
Le mercredi jusqu’à 19h30 
Le vendredi : 9 h 30 - 12 h 00

Association loi 1901, déclarée en 1983, 
reconnue œuvre de bienfaisance 
depuis 1995 par la Préfecture de Paris.

Photos : ©Corot Entraide et Fannie Delmas
Mise en page : Merci à Le Nouveau Bélier

jeunes de 18 à 25 ans hébergés et 
accompagnés vers l’insertion sociale

PAROLES RECUEILLIES

Magaly a passé 8 mois au centre Corot. Elle est sortie récemment avec un CDI à plein 
temps de cuisinière. Elle habite désormais dans un Foyer de jeunes travailleurs.
« Je me sens enfin chez moi. Je peux décorer le studio à mon goût et recevoir des amis.  
À Corot, j’ai apprécié d’être aidée, de pouvoir me réorienter. Les dîners du mercredi 
ont été importants pour me faire des amis, sortir de ma solitude. J’ai pu trouver « un 
nouveau souffle ». Ma bénévole était là pour moi ; l’équipe m’a fait confiance. À Corot, 
vous êtes les héros de l’ombre. »

« Avec les liens créés dans les animations collectives, les rapports changent radicalement. 
Les regards des personnes accueillies sur les bénévoles changent, et inversement aussi 
bien sûr. Je me suis transformée personnellement, je ne me sentais pas capable de 
vivre ce que je vis ici, j’ai depuis un autre regard sur la vie et sur les gens. » 

Sarah-Esther, bénévole à l’Accueil des familles.

« Pour 1€, j’ai pu refaire ma garde-robe… enfin si on peut dire ! Car je suis un 
homme ! Merci pour votre accueil  » 

Un client de l’Accueil au vestiaire.

• Votre don de 40 ? (soit 10 € après déduction fiscale*) permet de restaurer la dignité de personnes 
démunies en leur donnant vêtements et chaussures à l’accueil au vestiaire. 
• Votre don de 120 ? (soit 30 € après déduction fiscale*) participe à l’accompagnement d’une 
famille et à son accès à l’épicerie sociale durant un mois.
• Votre don de 220 ? (soit 55 € après déduction fiscale*) contribue à offrir à un jeune sans abri une 
semaine d’hébergement et d’accompagnement dans son parcours vers l’insertion.

* 75% DE VOTRE DON EST DÉDUCTIBLE :
  de votre Impôt sur le Revenu dans la limite de 546 € et de 66% au-delà, dans la limite de 20% de 
votre revenu imposable. Attention : Chèque à établir à l’ordre de « Corot Entraide ».
  de votre Impôt sur la Fortune Immobilière (IFI) dans la limite de 50 000 €. Attention : Chèque à 
établir à l’ordre de « Fondation Corot Entraide ».

Pour les entreprises, le mécénat et les dons ouvrent droit à une réduction de 60% de l’Impôt sur les 
Sociétés, dans la limite de 10 000 € ou de 5‰ du chiffre d’affaires. 

POUR FAIRE UN DON EN LIGNE,  MIEUX NOUS CONNAÎTRE OU AIDER AUTREMENT :  
WWW.COROT-ENTRAIDE.ORG

NOUS AVONS BESOIN DE VOUS 

TRANSMETTRE VOTRE GÉNÉROSITÉ
Pour recevoir des informations sur les legs, donations et assurances-vie au profit de Corot 
Entraide, vous pouvez prendre contact, sans engagement de votre part et en toute confidentialité, 
avec Emmanuel Laclavière (01 45 24 54 46, administratif@corot-entraide.org).

231

foyers du quartier (286 adultes et 
227 enfants) accompagnés autour de 
l’épicerie sociale

équivalents repas distribués à prix 
accessible

hommes, femmes et enfants habillés 
au vestiaire

243

41 400 

3 000

120 bénévoles et

20 salariés

CHIFFRES CLÉS 2018

Merci !
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